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I/Oiidres. ISnov.—l^situatioD 
sQcI-africaiue u'est |aic poar 
K< p^avernemeDt anj^taii. 

L«t propriétairt^B dee raioestfn 
sont randua à déclarer qou ai le 
gonrernemenl veat Inor faire 
payer une trop forte partie do 
cool de la guerre, ila vont ae 
jeter do côte do Tranavaal. 

I^es Uitlaudera réfugiée à Cape 
Town août déjà mécootanU et 
tapageora, à « aoae deiai^odoite 
qoi oe leor plaît goère, dea 
autorités anglaiaea. 

Les Hollandais do Cap foor* 
iiisaent des rrcroes aaxcomman- 
dna IxBra, et on sait qoe dea 
asaoiiatious ae propagent danaie 
bot de fomenter oue inaorrec- 
tion des qoe l'armée aoglaiae se 
sera retirée. Les Anglais ne 
commandent que sons la portée 
de leurs canons. 

Lord Roberts ne peut partirde 
Prétoria, car le chemin de fer 
juaqn’à Cape Town n’eat paaaâr. 
La situation est plus défavorable 
pour les Anglais qu’elle ne l’était 
au lendemain de la prise de 
Pretoria. 

La désaffection dea Hollandua 
et dea Uitlandera ae double d’une 
l'rise commerciale 


la ligue de chemin de fer de Pé* 
kin à HankéoUt il est peu pro* 
bable que lea tl^npea françaiaae 
aillent plna le|n que Paoting 
Fou, et cela quoi que basent les 
Anglais et les AUemanda. 

UNE ABMBI CHIMOIBB 
Shanghai, 14^Le bruit court 


les morts se trouve M. J. F 
Canevargo, ministre péruvien en 
France, et attaché à la légation 
péruvienne de Madrid. 

La voie où Paccidenl eet arri ré 
est en réparaiiona et le déraille* 
ment eat attribué à la rapidité 
du train. 

Quand l’aceideut s'eat produit, 
80 paaaagers sur 84 étaient à 
table. 

Lea corps ont été horriblement 
mutilés. L'nu des SMBttoliers 
du wagon-restaurant qui a reçu 
de légères blcasnrea est devenu 
subitement fou. Il s’est m>8 à 
marcher près de l'endroit do 
sinistre en chantant i tue téta. 

Le mécanicien et le cbaufiènr 
ont échappé mirai-nleuaemedt i 
la mort. 


Ia prosp^es 


On connait l’anecdote : 

M. Prud'homme ae promène 
aux environs de Paris et s’arrête 
dans une guinguette. II s'y fait 
servir du café, porte la tasse à 
sas lèvres et dit au garçon ; 

—Votre café a ceci d’excellent 
qu’il ne contient pas de chico¬ 
rée! 

Le garçon s'incline, souriant 

—Maia il a cela de mauvais, 
«’oniinue H. Prud’homme, qu’il 
ne oontieut pas de cafô non pins. 

Or, la chicorée a vécu. On la 
remplace maintenant par une 
ûgne d'Alj^rie, U figue “uor* 
das”, laquelle, après torréfaction, 
s’emploie comme succédané du 
café. 

Cependant que la chicorée 
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agit surtout comme colorant, la 
figue “nordas" tem|>ère agréa¬ 
blement l’amerinme dn café et y 
ajoute je ne sais quoi d’ouetneux 


Au Transvaal 


Avis AÜX COMPAOME8 BLEC- 
TRIRUBS 

La Fontaine ne pouvait songer 
à cette fable. 

Il pourrait la rimer eujourd'- 


et do savoureux qui fait ledéiioe 
du buve'ir. 


!.<« Cap. 16—On annonce que 
la garnison anglaise de Schwei- 
xiriQt'he, qui était assiégée par 
les Bœrs, a capitulé. La garni¬ 
son est prisouuière, mais 
Methuen et le colonel Hteelesont 
partii pour la secourir. 

L« correspondant du “Times” 
an Cap, rapporte qoe 1,250 Bœrs 
assiègent nne garnison anglaise 
de 250 réguliers à Schweizerincke 
dans l’ouest du Transvaal et que 
lord Methuen et le colonel Steel 
se portent, croit-on, au secours 
de la garnison avec un grand 
nombre de soldats. 

—On rapporte que la peste 
bubonique s'est déclarée parmi 
Içs indigènes de Szinyoka, près 
de Kiiig Wilhambtowu. 

On prend des précautions pour 
empêcher la maladie de se pro¬ 
pager parmi les blancs. 

—Un té égramme de Prétoria 
dit qu’au récent appel de la 
veuve du général Joubi-rt au 
commandant général Botha a 
décidé «elui-ei à envoyer ses 
condition» de reddition au gé¬ 
néral Roberts. 

Les burghers de Johannesburg 
prédisent que la fin, de Is guerre 
est proche. 

Le gouvernement jKirtagais a 
télégraphié à Lovuenço Marques 
retirant l'exequatur accordé à M. 
Pott, consul du TrHiisvaal à cet 
endroit, Cetie démarrhe est 
basée sur de graves niisons. 

Paris, 16 —IjCS jouniaux con¬ 
servateurs sont unsniiues à con¬ 
seiller que la récepiiou fuite àM. 
Kruger ne soH pas l'oi i aaion 
d’nne manifestation autianglaw. 
lia disent qu’elle doit se lunitcr 
à exprim^T la sympathie et les 
hommages dus à l'héroismc 

Halifax, N.E. -Dix-aeptsoldats 


Le canoD idéal (!) 

ün inventeur de Newcastle 
prétend avoir trouvé le moyen 
Je bire tirer par un cauou 800 
coups à la minute. 

Lea projectilea seraient lancés 
à nue vitesse de 666 mètres à la 
seconde par le fait de la force 
centrifuge, kous explosif, sans 
bruit et sans recul de la pièce. 

Le canon est placé sur une 
voiture tranHportant une msA',bi¬ 
ne génératrice électrique. Il 
peut être manœuvré par deux 
hommes abrités par uu bouclier 
léger. 

A en croire l'inventeur, cette 
extraordinaire bouche à feu—dé¬ 
sormais simple façou de parler 
—iBttppté«‘ au nombre de canons 
sur le champ de bataille et fau¬ 
che tous les rangs enuemia pla¬ 
cés devaut elle dans. on secteur 
de 90 degrés. 

Espérons pour l’humanité 
qu'une telle création restera à 
Pétât de projet. 


conversations laissaient à désirer 
tant avec Paris qn’nveo les di- 
vers>*B localité^reliées à ce poste. 

Ingénieur, mécanicien-télépho¬ 
niste. tout le personnel en un 
mot cherchait Vainement la cause 
de ce dérangement qui s’accen¬ 
tuait de jour en jour et menaçait 
de déüorgansser le service, lors¬ 
qu'on songea à déclouer tes 
cimnixes qui abritent le» fila 
oonducteura. 

Une l^ion de rats se répandit 
auK^‘ilôt dans le bureau, jetant la 
pertubation dans le pcrHonnel 
fémiaio. qui poussait le» haut 
cris. 

Pendant qn'on donnait la 
chasbc aux rougeur», d'autn*» 
employés continuèrent ]'ex{^oru- 
tiou. 

Toute la gutta de» fils était 
dévorét*. l'écheveau de fils lui- 
méino embrouillé commua plai¬ 
sir, le» tuyaux à gaz rongés ; le 
do» du tableau de la rosace n'ex¬ 
istait plus qu'à l’état de souvèuir. 
En uu mot les rata avaient mi» 
le po^te au pillage, ou les répara¬ 
tions furent impoitantes. 

L'administration téléphonique 
va b'aunexer. assure-t'on, uu 
nombreux personnel de chats. 


CHATIMENT 

Washington, 17.—Le miuiatre 
Wu a reçu du directeur général 
Sheng, le câblogramme aniraut 
qu’il a communiqué au secrétaire 
Hay : 

“Dn décret impérial, en date 
du 18 novembre, prive le prince 
Tuan et le prince Chwaug de 
leur rang et de leurs charges et 
les condamne à l’emprisonne¬ 
ment à vie ; condamne aussi le 
prince Yib et le priucc de second 
ordre lien est privé de son rang; 
le duc I^an-et Ying ^ien sorout 
dégradés ; Kang Tl étant mort, 
é<-happe au chitiment. Chao 
Shu-Ohiao est condamné à être 
dégradé, maia il conservera sa 
chaige ; et Yy Hsien sera exilé 
à l'intérieur de la frontière. 

KN REVOLTE OUVERTE 

Londrea. 17.—Une dépêche de 
Shanghai, datée du 14 novembre, 
dit : “Du Chinois digne ■ de toi 
assure qoe le prince Tnaa et le 
général Toung Fun Hsiang sont 
en révolte ouverte dans la pro¬ 
vince de Kanson. 

PA» d’execution 

Paris. 17.—Dans l’entrevue 
qu'au correspondant dn “Matin” 
a eue avec You Keng, le minis¬ 
tre de Chine, celui-ci a dit que 
les avis reçns maintenant de 
Pékin, au sujet de* négociations, 
ne soûl que dea mots. Li Huiig 
Cbaiig et ses collègues, ajoute le 
minieire, nç jx-uveut qu’intri¬ 
guer. meiitirvt essayer de sauver 
leur tête. S’ils signent le traité, 
iU ne rempliront qu'uiie simple 
i'iirmalité et cela ue résondra pas 
U‘s troubles. You Keng déclare 
qn’il sera imjwseiible de suppri¬ 
mer les Boxeurs et de défendre 
rimpurtatiun dea armes. Quant 
•nx pmiilioDS demandées pour 
lea prini’ipaux coupable», il a dit 
que les pritiCHS ue seraient exé¬ 
cutés que par le télégraphe. Le 
seul remixle est de dépla^îer l'im- 

Dératriev douairière ei de restau- 
• »•» „ _• 


Mort trftg;i^ue d*un can 
didat 


Seanoe au CoUege 


M. Charles Maroil, député 
do Bonaveninre. a reçu hier soir, 
de M. I.-ebel, officii-r rapporteur, 
daus ce comté, une dé^he lui 
annonçant la mort presqne Ha¬ 
bite de son adversaire. M. Char¬ 
les Bélanger, arrivée à New 
Oarlisie, à 4 heures, hier après- 
midi. 

M. Bélanger est tombé victime 
d’une inflammation de poumons 
contractée au cours de la der¬ 
nière campagne politique. La 
nonvell** de «a mort a profondé¬ 
ment ému M. Marcil, qui est 
parti tout de suite pour N«'W 
Carlisle où. doivent avoir lieu les 
funérailles, .samedi matin, h 9 
heures. 

M. Marcil parle de son mal¬ 
heureux adversaire, en termes 
très élogieux et se déclare hi-u- 
reux de reudre publiquement 
hommage à an ^ aleur et à ifon 
dévouement 

Feu M. Bebiiiger labae une 
femme et trois enfants. Il u été 
malade-trois ou quatre jofirt< , 


Le 26 il y aura séance drama¬ 
tique au collée de 8t. Bouirac'e, 
au profit des jeux. 

Une idée originale c'est au 
cours de cette séance,,, de procé¬ 
der au tirage d’une loterie à la¬ 
quelle auront droit tous le» aa- 
sistants, car le billet d'entrée est 
nu billet de loterie. 

M. Albert Bétonrnay fournira 
gratuitement l'orihestre. 

Les billets 25 cts se vendent 
chez M. J. U. Leclerc, au Bazar, 
à St. Bouilace. 

Entré : un simple billet; riè- 
deux billets. 


Maladie du Czar de 
Russie 


SiK) lîtAt CKi (rà jrnre »n cr>Ht 'lu'il % Mi 
rtnpoifrmnr 

- gea ri«ervéa 

Londres, 16 novembre.—Dans 
presque toutes K^s capitales en- SlectiOUS 
ropéeiincs on croit comprendre 
que l’Etiil du Czar est trè^ grave 
et ou n'attribae pas tant la gra- La provi 
vité à la ma'adie elle-même vient de s'al 
qu’à la faible constitution de nient pour 1 
lemnereur. L’impératrice do- et patriotKj 
nairière qui est encore à Fren- Laurier, cre 
densbeig se disiwse à partir an clamer un t 
premier signalé pour a>-courir l'électorat i 
au chevet de son fils. Le fait semblées m 
qu’elle n'est pas en<'nre rendue été tenues 
à 8aint Petersbourg semble in* Québec il a 
diquer que le danger n'eat pas im- an> les Chai 
médiat. A Borne, il est rumeur rapi>el des 
que la maladie du Czar aurait moin couran 
certain rapport avec la crise décembre. 
d'Extrème Oiient. et que dernier ' 1>! gouvernement Parent sera 
et son épouse aurait eut été empoi- sans auenn doute élu par une 
sonnés. Cependant cette rn- nombreuse m^’orité qui l'aidera 
n’est paa confirmée, bien qu'il i mener à bonne fin lea grands 
soit ajouté que l'impératrice ait pfqjeta qu'il a inscrits à son 
échappé à refifet du poison. programme 


Terrililo aocidmt 

Bayonne. France, 16_i,.'ex- 

press, du 8ud a déraillé, hier 
midi entre St-Geonres et 8an- 
bnsae, près de Dax. à eaWoii 88 
milles au nord-est de Bayonne. 

Le wagon-bnfi'et aétépa^ipité 
en bas d'au tains. Trelse (per¬ 
sonnes ont été (ués et vingt 
anlKM bleoaées, dont sept sérien- 
Kment. U y a cinq voyageurs 
qn'on u'a pn retrouver. Parmi 




